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A la télé aujourd’hui

06.00 Local: Zanfan Nou Zil
07.00 Local: Nu Rasinn 
07.55 MBC Production
09.00 Doc: The Future Of 

Travel
11.00 Doc: World Capitals
11.10 Tele: Rubi
12.00 Le Journal
12.30 Tele: Fierce Angel
13.17 Local: Nu Rasinn
14.35 D.Anime: L’Heure Du 

Conte

15.31 D.Anime: Tempete De

Boule...

17.25 Serial: Creeped Out

18.00 Live: Samachar

18.30 Serial: Mere Sai

18.55 Serial: Jag Jaanani 

Maa Vaishnodevi

19.30 Le Journal

20.25 MBC Production

21.15 Local: Agir Ensemble

21.40 Serial: Deux Flics A 

Miami

Avec: Don Johnson, 

Philip Michael

07.00 DDI Live
10.00 Kundali Bhagya
12.06 Film: Aashiq Hoon 

Baharon Ka
Starring Rajesh 
Khanna, Zeenat Aman

15.00 Samachar
15.20 Saare Tujhyachsathi
15.36 Serial: Bommarillu
16.02 Sondha Bandham
16.26 Rabba Mainu Maaf...

16.48 Serial: Saaton 
Vachanwa...

17.08 Serial: Bhakharwadi
17.30 Serial: Vandhal 

Sridevi
18.00 Serial: Oh! My Sweet 

Liar!
18.30 Mag: DDI Mag
19.00 Live: Zournal Kreol
19.30 Serial: Radha Krishna
20.00 Programme In Telugu
20.30 Film: Pushpa The Rise

Starring: Allu Arjun, 
Fahadh Faasil, 
Rashmika Mandanna

07.00 Doc: World Famous 
Writers

07.55 Doc: France Terres 
Sauva...

08.55 Doc: Heritages
09.47 A Mediterranean...
12.02 Mag: Smoothie Mania
14.38 Fine Arts Sculptures
15.36 A Mediterranean...
16.00 Doc: Riding The 

Rails...

18.00 Mag: Eco At Africa
19.00 Student Support...
19.33 Mag: In Good Shape
20.50 Fine Arts Sculptures
20.53 Doc: Les Mysteres Du

Nil
22.06 Mag: Tomorrow Today
22.32 Doc: Smoothie Mania
23.00 Doc: Beethoven’s 

Ninth
23.50 Mag: Eco@Africa
00.16 Mag: The 77 Percent
00.48 Mag: Africa 54
01.16 Mag: In Good Shape
01.42 Doc: Adventure In 

Trans...

01.28 Film: Italian Race
04.01 Film: The Girl In The 

Bathtub
05.24 Tele: Tour De Babel
06.12New Amsterdam
06.54 Serial: Suits
07.35 Juste Un Peu 

D’Alchimie
09.30 La Beaute Du Diable
09.56 Tele: A Que No Me 

Dejas

10.20 Tele: Fierce Angel
11.00 Serial: Elementary
12.01 Film: The Girl In The 

Bathtub
13.30 Tele: Tour De Babel
14.22 Film: Section 99
16.30 New Amsterdam
17.15 Serial: Suits
18.05 La Beaute Du Diable
19.00 Tele: Fierce Angel
19.39 Serial: Malory Towers
20.05 L’Envers Du Paradis
20.30 Serial: The Inbetween
21.15 Film: The Bounty Men

08.00 Taare Zameen Par
11.13 / 20.30 - 

Sasural Simar Ka 
12.08 / 21.00 - Anupamaa
12.38 / 21.30 - Mere Sai
13.10 / 22.00 - 

Kismat Ki Lakiron
13.35 / 22.03 - 

Yeh Teri Galiyan
14.01 / 22.30 - Patiala Babes

14.30 / 23.00 - 100 Years Of 
Indian Cinema

15.00 / 21.46 -
Bade Acche Lagte Hai 2

15.24 Film: Chhote Sarkar
Starring: Govinda, 
Shilpa Shetty

18.00 Live: Samachar
18.30 Kundali Bhagya
19.00 Udaariyaan
19.31 Kuch Rang Pyar Ke...
20.01 Sasural Simar Ka 2
20.30 Radha Krishna
21.06 Anupamaa

Selon un dernier bilan publié jeudi soir, le
cyclone Freddy a tué 73 personnes au

Mozambique, 17 à Madagascar et désormais
326 au Malawi, pays le plus meurtri qui compte

également plus de 180 000 déplacés. Son 
président a réitéré son appel à l'aide. 

Le cyclone Freddy, à la longévité exceptionnelle, a fait
plus de 400 morts en Afrique australe dont la grande

majorité au Malawi, où le bilan s'est encore aggravé jeudi
16 mars au soir, l'espoir de retrouver des survivants
devenant de plus en plus mince.

Freddy a frappé deux fois en quelques semaines dans
la région, tuant sur son passage 73 personnes au
Mozambique, 17 à Madagascar et désormais 326 au
Malawi, selon un dernier bilan annoncé dans la soirée par
le président de ce pays pauvre.

"Le bilan de cette catastrophe est passé de 225 à 326
morts, le nombre de déplacés a plus que doublé", dépas-
sant les 183 000 au Malawi, a déclaré Lazarus Chakwera,
en déplacement à Blantyre (Sud), capitale économique et
épicentre des intempéries. Plus de 300 hébergements d'ur-
gence ont été ouverts.

Formé début février au large de l'Australie, le cyclone en
passe d'être classé le plus long jamais enregistré a fait une
traversée inédite de plus de 8 000 kilomètres d'est en ouest
dans l'océan Indien. Il a touché terre pour la première fois
le 21 février sur la côte est de Madagascar, faisant sept
morts. Le phénomène, qui sévit depuis plus de 35 jours, a
ensuite frappé le Mozambique, tuant dix personnes. Puis il
a rebroussé chemin et touché Madagascar une seconde
fois début mars, y faisant dix nouveaux morts. Il est égale-
ment reparti vers le Mozambique, où il a encore provoqué
63 morts.

"Tragédie nationale" au Malawi

Mais c'est au Malawi, pays enclavé qui n'avait ressenti
qu'une augmentation des précipitations au premier pas-
sage du cyclone, que Freddy a fait le plus de ravages à son
retour. Les pluies diluviennes ont entraîné inondations et
glissements de terrain.

L'état de catastrophe et deux semaines de deuil nation-
al ont été décrétés, la police et l'armée déployées.

"Le cyclone a détruit des biens, des maisons, des
récoltes et des infrastructures, y compris des ponts, isolant
des communautés désespérément en besoin d'aide", a
déploré le président Chakwera, qui a réitéré son appel à

l'aide. Le chef d'État en avait appelé la veille à l'aide inter-
nationale face à une "tragédie nationale".

Au Mozambique voisin, le président Filipe Nyusi, qui
s'est rendu mercredi dans la province la plus touchée de
Zambézia (centre), limitrophe du Malawi, avait également
appelé à une mobilisation "d'urgence" pour "réparer les
infrastructures détruites".

Freddy a commencé à se dissiper

Jeudi, dans le township de Manje près de Blantyre,
voisins et secouristes ont continué à fouiller la terre dans
l'espoir de retrouver des survivants. Mais les sauvetages se
soldent de plus en plus souvent par un macabre ramassage
de corps en décomposition. Des centaines de morts sont
enfouis là, dans la boue, ont assuré à l'AFP des habitants.
L'odeur putride et les bulles d'air remontant à la surface du
sol gorgé d'eau ne laissent guère de doute.

Au milieu de la désolation, des miracles s'opèrent par-
fois : la veille, les secours ont sauvé Promise, 13 ans. Elle
était prisonnière d'une maison effondrée depuis trois jours.

Freddy a commencé à se dissiper, selon Randall
Cerveny, rapporteur à l'Organisation météorologique mon-
diale (OMM), qui a décrit à l'AFP un phénomène "incroy-
ablement long".

D'après les spécialistes, le réchauffement des océans
contribue à l'intensification des cyclones. Et "Freddy s'est
intensifié rapidement à sept reprises au cours de son exis-
tence", a relevé Roxy Mathew Koll, climatologue à l'Institut
indien de météorologie tropicale.

Des tempêtes tropicales et des cyclones apparaissent
plusieurs fois par an dans le sud-ouest de l'océan Indien.
Le dernier rapport du Groupe d'experts intergouvernemen-
tal sur l'évolution du climat (Giec) prévoit une augmentation
de la fréquence des cyclones tropicaux puissants.

Le cyclone Freddy a fait plus de 400 morts
en Afrique australe

Retraites: 310 interpellations en France, circulation
provisoirement bloquée sur le périphérique parisien
Au total, 310 personnes ont été

interpellées jeudi en France, dont
258, à Paris lors de 

manifestations contre le passage
sans vote du gouvernement pour
adopter la réforme contestée des
retraites, qui se sont poursuivies

vendredi matin par le blocage
temporaire du boulevard

périphérique parisien. 

«L'opposition est légitime, les mani-
festations sont légitimes, le bordel

ou la bordélisation non», a déclaré
vendredi le ministre français de
l'Intérieur, Gérald Darmanin, sur RTL,
en dévoilant le chiffre de 310 interpel-
lations. «Les places des églises et des
villages, c'est pas des ZAD!» a-t-il
ajouté, dénonçant notamment «des
effigies brûlées» à Dijon et des «pré-
fectures prises pour cible» en fin de
journée jeudi.

Les forces de l'ordre sont interv-
enues jeudi en début de soirée sur la
place de la Concorde, non loin de
l'Assemblée nationale, occupée par
des milliers de manifestants hostiles à

la réforme des retraites.

À Paris, «au plus fort» de la soirée,
10 000 personnes étaient rassem-
blées sur la même place, située non
loin de l'Assemblée nationale, selon
Gérald Darmanin. Dans 24 autres
villes, 52 000 personnes ont participé
à des manifestations, selon la police.

Au milieu de l'après-midi, les pre-
miers manifestants s'étaient rassem-
blés sur la place à l'appel du syndicat
Solidaires, alors que la première min-
istre Elisabeth Borne venait d'annon-
cer devant les députés que la réforme
controversée des retraites passerait

sans vote des députés en
recourant à l'article 49.3 de
la Constitution française.

Vendredi matin, environ
200 manifestants, réunis à
l'appel de l'union régionale
d'Ile-de-France de la CGT,
ont entravé pendant envi-
ron une demi-heure la cir-
culation sur le boulevard
périphérique parisien, lors
d'une action pour protester
contre la réforme des
retraites et le recours à l'ar-
ticle 49.3, a constaté une

journaliste de l'AFP.

Les manifestants sont descendus
en courant sur les voies vers 7 h 30 à
hauteur de la porte de Clignancourt,
dans le nord de la capitale, avec des
fumigènes, et ont bloqué la circulation
sur le périphérique intérieur.

Peu après 8 h, les manifestants ont
quitté le périphérique et stationnaient
sur une de ses voies d'accès, et la cir-
culation a pu reprendre normalement.
Ils se sont ensuite dispersés dans le
calme, sans intervention des forces de
police, qui étaient présentes.
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Des Assises de l’Agriculture organisées pour échanger et valoriser
les pratiques agricoles durables

Les Assises de l'Agriculture, sous le
thème Pathways to a Sustainable Food

System for a Healthier Tomorrow, ont
débuté, en présence du Président de la
République de Maurice, M. Prithvirajsing
Roopun, au Complexe Sportif National de la
Côte d'Or .

Cette initiative du ministère de l'Agro-
industrie et de la Sécurité alimentaire, en
collaboration avec l'Economic Development
Board (EDB), se tient du 16 au 20 mars
2023 et sera ouverte au public.
L'événement comprend un symposium de
deux jours ainsi qu'une exposition de cinq
jours avec 197 stands présentant des pro-
duits agricoles locaux ainsi que des démon-
strations des meilleures pratiques agricoles
durables adoptées à Maurice.

L'Attorney  General, ministre de l'Agro-
industrie et de la sécurité alimentaire, M.
Maneesh Gobin, le directeur général de
l'EDB, M. Ken Poonoosamy, et d'autres per-
sonnalités, étaient également présents à la
cérémonie d'ouverture.

Dans son allocution, le président
Roopun s'est réjoui que l'événement coïn-
cide avec les célébrations de la fête de
l'indépendance de Maurice et a souligné
qu'il marque également le parcours his-
torique de notre pays qui est passé d'une
économie basée sur la monoculture et l'a-
griculture à une économie plus forte et
diversifiée. Il a identifié l'industrie du sucre
et du thé comme des piliers importants de
l'économie mauricienne et a souligné la
nécessité cruciale de veiller à ce que la

population ait accès à différents types de
produits agricoles à un prix abordable.

« Au milieu de défis mondiaux tels que
la pandémie de COVID-19 et la guerre
russo-ukrainienne », a déclaré le président,
« il est urgent de repenser le système ali-
mentaire afin qu'il soit durable et plus résis-
tant au changement climatique ». Il a
souligné qu'il est également grand temps
de reconsidérer la forte dépendance du
pays vis-à-vis des importations, d'aug-
menter l'offre de production alimentaire
locale et de rationaliser les défis de la

chaîne d'approvisionnement.

De plus, le président Roopun a indiqué
que Les Assises de l'Agriculture fourniront
une plate-forme importante pour interagir,
partager des connaissances et forger des
partenariats afin de créer une industrie agri-
cole plus résiliente et durable. Il a égale-
ment invité le public à visiter l'exposition et
à découvrir les techniques de production,
les équipements et la valeur ajoutée des
produits agricoles.

Pour sa part, le ministre Gobin a réitéré

la détermination du gouvernement à contin-
uer à soutenir les planteurs et les entrepre-
neurs en vue de promouvoir le secteur agri-
cole à Maurice. Il a appelé la population à
devenir plus autonome, à s'engager davan-
tage dans le jardinage domestique et à
réduire sa dépendance aux importations.

En ce qui concerne le symposium, il a
observé qu'il réunira des acteurs locaux et
internationaux, offrant ainsi l'occasion de
partager des expériences, de réfléchir à la
manière d'atteindre l'autosuffisance en cul-
tures stratégiques, de faire le point sur les
systèmes agroalimentaires et de réfléchir
sur les stratégies futures.

Quant au PDG d'EDB, il a déclaré que le
secteur agricole, qui était historiquement
notre principal moteur de croissance
économique, contribue aujourd'hui à 3,7%
du produit intérieur brut du pays et génère
annuellement 20 milliards de roupies en ter-
mes de recettes d'exportation. L'agro-indus-
trie, a souligné M. Poonoosamy, reste au
cœur de la stratégie globale de développe-
ment économique et a le potentiel de jouer
un rôle important en générant plus de
revenus, en attirant de jeunes entrepre-
neurs et en encourageant les meilleures
pratiques agricoles.

"Nous sommes impatients d'élaborer
des stratégies et de synergiser les discus-
sions pour proposer une vision réaliste de la
transformation de nos systèmes alimen-
taires afin qu'ils soient alignés sur les exi-
gences du pays à long terme et deviennent
plus productifs et durables", a-t-il ajouté.

Un projet solaire photovoltaïque flottant sera mis en place 
au réservoir de Tamarind Falls

«Le gouvernement envisage de mettre en œuvre un pro-
jet de photovoltaïque solaire flottant (PV) dans les réser-

voirs de Maurice pour produire de l'électricité. Une centrale
électrique de 2 MW basée sur le PV flottant sera installée
au réservoir de Tamarind Falls à titre pilote », a annoncé le
ministre de l'Énergie et des Services publics, M. Georges
Pierre Lesjongard.

Il a fait cette déclaration lors d'une visite de site à
Tamarind Falls à Henrietta pour faire le point sur les progrès
relatifs à la mise en œuvre de la phase II du projet Solar PV
Farm.

Le ministre a souligné que le projet solaire flottant PV
apportera une capacité de production supplémentaire de
30 MW au Central Electricity Board (CEB). La mise en serv-
ice du projet sera effectuée d'ici la fin de cette année, a-t-il
déclaré. Tout en rappelant qu'un tiers de l'eau stockée dans
les réservoirs s'évapore, il a souligné que le projet con-
tribuera ainsi à réduire l'évaporation de l'eau dans les réser-
voirs et à améliorer le stockage de l'eau.

Parlant de la phase II du projet Solar PV Farm, financé
à hauteur de Rs 350 millions, le ministre Lesjongard a
indiqué qu'il s'agit d'un projet phare pour le secteur de l'én-
ergie. Il comprend la conception, la fourniture, l'installation,
les tests et la mise en service d'un parc solaire photo-
voltaïque de huit MW à Tamarind Falls, Henrietta (Phase II),
sur un terrain de 200 000 m2 appartenant à la CEB. Il est
rappelé que le e-lancement du projet a été réalisé en janvi-
er 2022.

Le ministre a en outre souligné que le projet est entière-
ment financé par un accord de ligne de crédit du gouverne-
ment indien et soutenu par la Banque d'import-export de
l'Inde.

La phase II du projet Solar PV Farm, a-t-il souligné, est
conforme à la vision du gouvernement d'atteindre 60% du
mix énergétique d'ici 2030 ainsi que de contribuer à la lutte
contre le changement climatique. La mise en service du
projet est prévue pour fin mai 2023, a-t-il ajouté. Une fois
opérationnelle, la ferme photovoltaïque devrait générer plus
de 14 GWh d'électricité par an sur le réseau national, a-t-il
déclaré.

Le ministre Lesjongard a en outre observé que les pays

du monde n'ont pas été épargnés par la hausse des coûts
de l'énergie et des matières premières due au COVID-19 et
à la crise ukraino-russe. Il a déclaré que de nombreux pays
abandonnent la dépendance aux combustibles fossiles et
se tournent vers les énergies renouvelables pour produire
de l'électricité. Il a, par conséquent, réitéré la détermination

du gouvernement à se tourner vers la transformation intel-
ligente du secteur de l'électricité afin de mieux faire face
aux impacts du changement climatique, de favoriser une
croissance durable et d'assurer la sécurité énergétique.

NOTICE FOR BUILDING AND LAND USE
PERMIT APPLICATION

NOTICE FOR PERMISSION FOR LAND USE
WITHIN RESIDENTIAL ZONE

Take notice that I Morisaic Ltd will apply to the District Council of
Grand Port Of a Building and Land use permit for a proposed 
conversion of existing ground floor concrete building to be use as
office for tour operator activities at 37, Morcellement Gungah, La
Rosa, New Grove.

Any person feeling agrieved by the proposal may lodge a 
objection in writing to the above named Council within 15 days as
from the date of this publication.

CHANGE OF NAME

NOTICE UNDER SECTION 36(2)(c) OF THE
COMPANIES ACT 2001

Notice is hereby given that the Company ‘FWM Trustees Ltd’ has,
by way of a special resolution changed its name to ‘NWT Trustees
Ltd’ as evidenced by the certificate given under the Hand and Seal
of the Registrar of Companies dated 13th March 2023.

Dated this 15th day of March 2023

NWT Secretarial Services Ltd
Secretary
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Credit Suisse, la banque qui paie le prix de ses 1 001 scandales
La Suisse a été contrainte mercredi de
débloquer 50 milliards de dollars pour

venir en aide à Credit Suisse, 
première banque en Europe à 

trembler sous le choc des faillites
bancaires aux États-Unis. Et ce n’est

pas un hasard si c’est cette institution
helvète qui se fissure : avec une 

histoire chargée de scandales en tout
genre, elle semble la plus 

fragile en Europe.

Cocaïne, yakuza, corruption en Afrique,
espionnage, fraude fiscale, ou encore

un Premier ministre plumé. Autant de sujets
qui ne sont, traditionnellement, pas asso-
ciés à une banque. Pourtant, chacun d’eux
correspond à l’un des scandales qui a
accompagné la lente descente aux enfers
de Credit Suisse au cours des dernières
années.

Ce sont aussi autant d’affaires rocambo-
lesques qui permettent de comprendre
pourquoi la banque centrale suisse a dû
débloquer en urgence, mercredi 15 mars,
une ligne de crédit de 50 milliards de dollars
pour Credit Suisse. Et surtout, comment les
problèmes d’abord rencontrés par des ban-
ques régionales américaines ultra-spécial-
isées dans la tech comme la Silicon Valley
Bank (SVB) se sont propagés à l’une des
institutions majeures du système bancaire
mondiale. 

Crise de liquidités

Car la SVB et la banque Silvergate ne
jouent pas dans la même cour que Credit
Suisse. Les deux banques américaines ont
succombé car leurs activités étaient trop
concentrées sur un seul domaine : les start-
up de la Silicon Valley pour la première et
les cryptomonnaies pour la deuxième. Elles
n’avaient pas de plan B quand ces deux
secteurs ont commencé à pâtir
économiquement. "Credit Suisse est une
banque bien plus diversifiée avec des
clients venus d’horizon très différents",
souligne Alexandre Baradez, analyste fin-
ancier pour IG France.

Mais, ces trois institutions ont toutes été
prises au même piège. "Il y a une crise de
liquidité qui affecte toutes les banques.
C’est-à-dire qu’elles doivent faire face à un
nombre grandissant de demandes de
retraits et peinent à toutes les satisfaire",
explique Alexandre Baradez. Elles ont

certes les fonds nécessaires, mais ils sont
placés dans des actifs à long terme. Pour
avoir l’argent tout de suite, elles devraient
les vendre, "ce qu’elles se refusent à faire
car cela risquerait d’être interprété comme
un signe de mauvaise santé financière par
les investisseurs", précise Alexandre
Baradez.

D’où l’intérêt des 50 milliards de dollars
débloqués pour Credit Suisse. "Pour n’im-
porte quelle banque cela aurait largement
suffi à lui permettre de faire face aux
retraits. Mais dans le cas de Credit Suisse,
cela reste à voir", assure Alexandre
Baradez.

Car si c’est ce pilier de la finance helvète
est le premier touché en Europe, "c’est
parce que la crise de confiance semble y
être particulièrement aiguë", estime ce spé-
cialiste. La faute à des années d’erreurs et
de scandales que les responsables de cette
banque mettent pudiquement sur le compte
d’une "culture du risque mal gérée". 

Des dictateurs et des mafieux

L’histoire des affaires louches dans
lesquelles cette "vénérable" institution
fondée en 1856 a joué les premiers rôles
remontent à loin. À la fin des années 1980
déjà, Credit Suisse a été accusée d’être la
banque ayant aidé le dictateur philippin
Ferdinand Marcos à dissimuler sa fortune.
En 1995, une cour à Zurich a condamné
Credit Suisse à rendre 500 millions aux
Philippins ainsi spoliés, rappelle le
Guardian.

La banque a aussi hébergé l’argent

détourné au Nigeria par le dictateur Sani
Abacha durant son règne dans les années
1990. Et quand elle n’aidait pas des auto-
crates, Credit Suisse s’est acoquinée avec
d’autres "mauvais garçons", comme les
yakuzas. L’un de ses banquiers a aidé la
mafia japonaise à blanchir environ cinq mil-
liards de yens de l’époque (38 millions d’eu-
ros au taux de change de 2004), mais il a
été acquitté au Japon en arguant qu’il n’é-
tait pas au courant de l’origine des fonds. 

Du début du XXIe siècle à la seconde
moitié des années 2010, Credit Suisse est
passée d’un scandale d’évasion fiscale à
l’autre, que ce soit en Italie, en Allemagne
ou aux États-Unis. La justice américaine a
même condamné la banque à une amende
record de 2,6 milliards de dollars en 2014
pour avoir incité des milliers de riches con-
tribuables à dissimuler leur fortune en
Suisse. 

Certains de ses clients les plus en vue
se sont aussi plaints du traitement qui leur a
été réservé. C’est le cas de l’ancien Premier
ministre géorgien Bidzina Ivanichvili qui a
accusé la banque d’avoir dilapidé son
argent en 2018. Credit Suisse a affirmé que
tout était de la faute d’un de ses banquiers,
accusé d’avoir falsifié la signature de
l’homme d’État pour faire des paris bour-
siers avec ses fonds. Le banquier s’est sui-
cidé en 2020, et un tribunal des Bermudes
a condamné la banque deux ans plus tard à
verser plus de 500 millions de dollars à
Bidzina Ivanichvili.

Mais le pire était encore à venir : entre

2019 et 2022, Credit Suisse a connu "les
pires années de son histoire", assure le
Financial Times. Elle a perdu deux PDG,
emportés par d’extravagantes affaires. Le
premier, Tidjiane Thiam, a dû démissionner
en 2020 après un scandale d’espionnage
de plusieurs employés de la banque.
Ensuite, c’est António Horta-Osório, un
célèbre banquier portugais, appelé à la
rescousse pour redresser Credit Suisse et
qui a dû jeter l’éponge en 2022 pour avoir…
violé à plusieurs reprises les règles sani-
taires relatifs au confinement durant la
pandémie de Covid-19.

Entre-temps, la banque a été accusée
en 2020 d’avoir manqué à ses obligations
de vérifications et, de ce fait, financé un car-
tel de drogue bulgare. Deux ans plus tard,
Credit Suisse est devenue la première
banque à être poursuivie au pénal en
Suisse dans le cadre de cette affaire.

Des sommes folles perdues en un an

Mais surtout, elle a perdu des sommes
folles en 2021. Elle a misé près de 10 mil-
liards de dollars dans Greensill Capital, un
fonds d’investissement britannique, qui a
fait faillite en 2021 et a perdu 5,5 milliards
de dollars lors de l’effondrement très médi-
atique, la même année d’Archegos, un
obscur fond spéculatif.

Une succession de faux pas et de scan-
dales "qui a ébranlé la réputation de la
banque et poussé certains clients fortunés à
partir", assure le Financial Times. Depuis
plusieurs mois, le Conseil d’administration a
entamé une vaste campagne de mea culpa
assurant que la priorité était de "changer la
culture" de la banque. Les responsables
n’ont demandé qu’une chose : qu’on leur
laisse le temps, car transformer le vilain
petit canard du secteur bancaire en cygne
ne peut se faire en une nuit. 

Et c’est justement ce dont Credit Suisse
ne dispose plus depuis que la chute de SVB
a tout accéléré… à commencer par l’exode
de clients. Les autorités européennes ont
beau répéter que le système bancaire
européen est plus solide qu’aux États-Unis,
"ce qui est vrai, notamment grâce à la régle-
mentation mise en place après la crise de
2008, mais si Credit Suisse venait à tomber,
il y aurait forcément d’autres victimes",
reconnaît Alexandre Baradez. Et les
marchés financiers semblent décidés à
vouloir sanctionner Credit Suisse malgré le
sauvetage helvète : vendredi, son action en
Bourse clôturait en baisse de 8,01 %.

Catastrophe ferroviaire en Grèce : après les manifestations, 
le chef de la police limogé

Le gouvernement a annoncé, samedi, le limogeage
du chef de la police après les affrontements qui se

sont multipliés entre forces de l'ordre et 
protestataires depuis l'accident de train qui a coûté

la vie à 57 personnes. Lors de la dernière 
manifestation, la police antiémeute avait notamment

été filmée chargeant et frappant des manifestants
pacifiques sur la place Syntagma, à Athènes.

Il n'aura pas résisté à la crise. Le chef de la police grecque
a été limogé, a annoncé, samedi 18 mars, le gouverne-

ment, après les affrontements entre forces de l'ordre et
manifestants qui se sont multipliés depuis l'accident ferrovi-
aire du 28 février, le plus meurtrier de l'histoire du pays.

Constantinos Skoumas a été demis de ses fonctions,
selon le bureau du Premier ministre Kyriakos Mitsotakis,
moins de deux mois après avoir été confirmé à son poste.

Ce limogeage intervient alors que la police a été cri-
tiquée pour sa gestion des manifestations qui ont éclaté
après la collision entre deux trains près de Larissa (centre-
est), qui a fait 57 morts.

"Nous apprendrons de nos erreurs", a déclaré Kyriakos

Mitsotakis samedi, en déplacement de campagne à
Athènes. "Une erreur ne devient une faute que si elle se
répète".

"La nomination d'un nouveau chef de la police a pour
objectif une mise en œuvre plus efficace des plans opéra-
tionnels d'une police moderne concernant la sécurité des
citoyens", a précisé le bureau du Premier ministre.

Lors de la dernière manifestation jeudi, une équipe de la
police antiémeute a été filmée chargeant et frappant des
manifestants pacifiques sur la place Syntagma, dans le

centre d'Athènes.

Quelques heures plus tard, une dépanneuse de la
police a percuté un groupe de manifestants qui tentait de
bloquer une rue de la capitale avec des poubelles, en pro-
jetant un au sol.

La catastrophe ferroviaire a déclenché des semaines de
protestations, parfois violentes, qui ont mis la pression sur
le gouvernement conservateur de Kyriakos Mitsotakis
avant les élections prévues en mai.

Le ministre des Transports avait démissionné après la
catastrophe. Le chef de gare en service lors de l'accident et
trois autres responsables des chemins de fer ont eux été
inculpés et risquent la prison à perpétuité.

Les syndicats avaient depuis longtemps mis en garde
contre les défaillances des chemins de fer grecs, décrivant
un réseau sous-financé, en sous-effectif et sujet aux acci-
dents après une décennie de réductions des dépenses.

Le ministre des Transports par intérim, Georgios
Gerapetritis, a déclaré que les services ferroviaires, sus-
pendus après l'accident, reprendraient progressivement à
partir du 22 mars, pour être entièrement rétablis d'ici au 16
avril. Des systèmes de sécurité automatisés vont être
installés d'ici fin septembre, a-t-il ajouté.
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La crise des retraites laissera-t-elle une trace profonde
sur la présidence Macron?

En décidant de passer en force sa réforme des retraites, le président français Emmanuel Macron reste fidèle à sa réputation 
d'exercice vertical du pouvoir et à sa volonté de réformer un pays jugé «réfractaire», mais il sort affaibli d'une crise qui risque 

de profondément marquer son deuxième mandat.

La décision d'utiliser le fameux article
49.3 de la Constitution, qui permet, si

aucune motion de censure n'est votée,
d'adopter un projet de loi sans vote, a eu
l'effet d'une allumette sur un baril de
poudre. Elle a enflammé une contestation
sociale qui commençait à s'étioler après
deux mois de mobilisation intense, et
déclenché une crise dans une ambiance
politique déjà délétère.

L'utilisation du 49.3 est constitutionnelle,
mais, dans le contexte qui prévaut actuelle-
ment en France, elle a été largement inter-
prétée comme un «déni de démocratie» de
la part d'un pouvoir accusé d'être totale-
ment «sourd» à la colère des Français.

La réforme des retraites, qu'Emmanuel
Macron voulait déjà mettre en œuvre lors
de son premier quinquennat, mais la crise
du Covid l'en a empêché-, est un des mar-
queurs de la volonté de réforme du prési-
dent français.

Mais deux Français sur trois sont
opposés à la mesure au cœur de la
réforme, le recul de 62 à 64 ans de l'âge
légal de départ à la retraite, et une majorité
d'entre eux était contre l'utilisation du 49.3.

«Il y a le sentiment que le gouvernement
n'écoute pas ce que veulent les Français, et
en plus, en ayant une attitude brutale à
l'Assemblée», résume Antoine Bristielle,
analyste à la Fondation Jean Jaurès.

«Y'en a marre! je ne suis pas une révo-
lutionnaire, j'en ai juste marre. Je suis aux-
iliaire de vie, je m'occupe des gens, je suis
bienveillante, et qui est bienveillant avec
nous ?», a crié une femme au micro de la
radio France Inter lors d'une manifestation
spontanée organisée à Saint-Étienne (est)
jeudi après l'annonce du 49.3.

Les motions de censure déposées con-
tre le gouvernement, qui seront votées
lundi, semblent avoir peu de chances
d'aboutir, et la réforme des retraites, néces-
saire selon l'exécutif pour faire face à une
dégradation financière et au vieillissement
de la population, devrait donc ainsi être
adoptée.

Toutefois, «ce sera une victoire à la
Pyrrhus pour Emmanuel Macron», avertit
Stéphane Zumsteeg, de l'institut de
sondage Ipsos. «Même si la réforme passe,
ça laissera une relation très abîmée entre
une grande partie des Français et le prési-
dent de la République».

Depuis son arrivée au pouvoir en 2017,
Emmanuel Macron, dont la personnalité
suscite des réactions extrêmes allant de

l'admiration à la détestation, a été confronté
à de fortes turbulences, la plus dangereuse
pour lui ayant sans doute été le mouvement
des gilets jaunes en 2018.

Partie d'un mouvement contre une taxe
sur les carburants, cette contestation
sociale protéiforme et aux revendications
multiples s'était traduite par des mois de
manifestations marquées par des vio-
lences.

Le président avait réussi à désamorcer
le mouvement avec un «grand débat»
national. Il avait aussi promis de «changer»
et d'être plus à l'écoute.

Réélu en 2022 avec 58,5% des voix
face à Marine Le Pen, qui avec 41,4% des
voix a réalisé le plus important score de l'ex-
trême droite depuis le début de la Ve

République, M. Macron s'était dit «con-
scient» d'avoir été élu en partie par des
électeurs voulant faire barrage à l'extrême
droite.

Il avait alors promis une «nouvelle méth-
ode» impliquant la concertation et la
recherche du consensus.

Mais pour le sociologue Michel
Wievorka, le chef de l'État «a une vision
technocratique et verticale» du pouvoir. «Il
n'entend pas les syndicats, les associa-
tions, les élus locaux, il est hostile aux
médiations».

À cet égard, la rupture avec le syndicat
réformiste CFDT «est sans doute le plus
grand échec de Macron», estime le polito-
logue Bernard Sananès, d'Elabe.

Depuis le début de la contestation con-
tre la réforme des retraites, qui a mobilisé
des centaines de milliers de Français, le
président a laissé sa première ministre
Elisabeth Borne en première ligne et n'a
pas reçu l'intersyndicale, qui avait demandé
à le voir «en urgence» et mis en garde con-
tre une situation «explosive».

Sur l'échiquier politique, M. Macron, qui
ne dispose pas de la majorité à
l'Assemblée, n'a pas réussi à convaincre les
républicains de droite, pourtant favorables
idéologiquement à la réforme des retraites,
mais divisés.

Depuis son arrivée au pouvoir en 2017,
Emmanuel Macron «a tout fait pour accélér-
er la décomposition des forces tradition-
nelles de droite et de gauche. Maintenant à
l'Assemblée il n'a plus que la Nupe (dom-
inée par la gauche radicale) et le RN
(extrême droite) face à lui. Il est tout nu»,
estime M. Wievorka.

Tunisie : démission du ministre de l'Intérieur Taoufik
Charfeddine, proche de Kaïs Saïed

C'est un très proche du président
Kaïs Saïed qui vient d'annoncer sa

démission. Le ministre de
l'Intérieur Taoufik Charfeddine, un

des hommes de confiance du
président tunisien, a annoncé 

vendredi avoir demandé à Kaïs
Saïed de mettre fin à ses fonctions.

Il dit vouloir se consacrer à ses
enfants après le décès de son

épouse l'année dernière.

En Tunisie, l'influent ministre de l'Intérieur
Taoufik Charfeddine a annoncé, vendre-

di 23 mars, sa démission. En poste depuis
octobre 2021, il a indiqué à la presse avoir
demandé au président de mettre fin à ses
fonctions.

L'homme de 54 ans dit vouloir se con-
sacrer à ses enfants après le décès de son
épouse. "Le temps est venu pour que je me
consacre à cette responsabilité qu'elle m'a
laissée", a ajouté Taoufik Charfeddine. Son
épouse, mère de leurs trois enfants, a
perdu la vie à la suite d'un incendie causé
par une fuite de gaz dans leur résidence.

Pilier de campagne

Cet ancien avocat fut l'un des piliers de

la campagne électorale ayant conduit Kaïs
Saïed à la présidence en 2019. Taoufik
Charfeddine avait ensuite brièvement
occupé le portefeuille de l'Intérieur entre
septembre 2020 et janvier 2021, avant
d'être écarté sous pression du parti d'inspi-
ration islamiste Ennahdha, alors principale
force au Parlement, que le chef d'État a
finalement suspendu lors de son coup de
force de juillet 2021.

Nommé de nouveau à l'Intérieur par
Kaïs Saïed en octobre 2021, il a depuis joué
à ce poste un rôle de premier plan aux

côtés du chef de l'État dans la mise en
place d'un nouveau système hyper-prési-
dentialiste, décrié par ses détracteurs
comme une dérive autoritaire.

Discours "violent et dangereux"

Des ONG tunisiennes avaient ainsi
appelé, le 8 mars, le ministre de l'Intérieur à
s'excuser après un discours "violent et dan-
gereux". Dans une déclaration au vitriol la
veille lors d'un déplacement à Ben
Guerdane, près de la frontière avec la
Libye, le ministre s'en était pris aux "merce-
naires des médias, hommes d'affaires, syn-

dicalistes et partis qui ont vendu la patrie". 

"Ce sont des traîtres", avait-t-il ajouté,
appelant les Tunisiens à soutenir le prési-
dent Saïed, "un homme honnête et patri-
ote", selon une vidéo de la visite diffusée
par son ministère.

Dans un communiqué conjoint, plus de
30 organisations, dont la centrale syndicale
UGTT et la Ligue tunisienne des droits de
l'Homme, ont dénoncé un "discours
minable", "sectaire" et qui "crée la division".

Fustigeant "le langage de menace et
d'intimidation" employé, elles ont estimé
qu'il s'agissait d'un "discours populiste dan-
gereux qui présage un État policier" rap-
pelant le système en place sous la dictature
de Zine El Abidine Ben Ali, renversé en
2011.

La présidence tunisienne diffusait
régulièrement des vidéos des fréquentes
réunions entre Taoufik Charfeddine et Kaïs
Saïed au palais de Carthage. Lors d'une
récente rencontre, le 23 février, Kaïs Saïed
avait appelé les autorités à "veiller" sur les
migrants originaires d'Afrique subsahari-
enne, deux jours après avoir suscité un tollé
avec un discours jugé "raciste et haineux"
en dénonçant l'arrivée en Tunisie de
"hordes de migrants" et un complot "pour
changer la composition démographique" du
pays.
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Ligue des champions : le tirage au sort offre un choc Real
Madrid - Chelsea et un choc italien

Une moitié de tableau avec les chocs Manchester
City - Bayern Munich et Real Madrid - Chelsea, et
une autre aux couleurs italiennes (Benfica - Inter
Milan et AC Milan - Naples). Le tirage au sort des

quarts de finale de la Ligue des champions a 
rendu son verdict vendredi.

Àl'instar d'Hollywood, la Ligue des champions aime
recycler ses plus beaux succès. Comme en 2022, le

Real Madrid sera opposé à Chelsea en quart de finale, tan-
dis que Manchester City affrontera le Bayern Munich dans
la même partie du tableau, là encore comme l'an passé. Le
tirage au sort du vendredi 17 mars a également placé les
trois clubs italiens dans la même seconde partie de tableau
: Benfica - Inter Milan et AC Milan - Naples, avec la per-
spective d'un éventuel derby milanais en demi-finale.

Le sprint final de la C1 est lancé, avec une ligne d'ar-
rivée située au stade Atatürk d'Istanbul, le 10 juin pour la
grande finale. La Turquie pourrait voir le 15e sacre du Real
Madrid, le premier succès de Manchester City ou la renais-
sance des clubs italiens, privés de trophée depuis 2010
mais présents en nombre cette saison dans le top 8.

Avant cette dernière marche, il y en a deux autres à
gravir en quarts et en demies, et les mains innocentes de
Hamit Altintop et Patrick Kluivert ont éclairci le programme
du printemps lors du tirage au sort à Nyon.

Les deux anciennes gloires du football européens ont
offert aux fans deux affiches très alléchantes dès les quarts
de finale, prévu les 11-12 et 18-19 avril : Real-Chelsea et
City-Bayern ont des allures de retrouvailles à bien des
égards. 

Un Chelsea qui a bien changé

Pour les Madrilènes, tenants du titre, il s'agit tout sim-
plement d'un remake du quart de l'année 2022, une oppo-

sition mémorable pour l'équipe de Karim Benzema, qui était
virtuellement éliminée jusqu'à la 79e minute du match
retour au stade Bernabeu. Il avait fallu un but de Rodrygo
pour arracher une prolongation, puis une réalisation de
l'inévitable Benzema pour décrocher la qualification à la
96e minute.

Mais un an plus tard, l'équipe londonienne a bien
changé, dopée par les dépenses sans compter impulsées
par le nouveau propriétaire Todd Boehly (Mudryk, Enzo
Fernandez...).

Pour le Ballon d'Or français, il s'agira même d'un
troisième duel contre les Blues en trois saisons. Le Chelsea
de Thomas Tuchel avait en effet éliminé le Real sur la route
de son titre en 2021. Le vainqueur de cette affiche de pres-
tige affrontera un autre cador européen en demi-finale, les
9-10 et 16-17 mai : Manchester City ou le Bayern Munich,
opposés dans la même partie de tableau.

"Encore une petite finale" pour le Bayern

Et là encore, l'histoire pourrait se répéter. Le Real avait
en effet croisé la route des Citizens lors de son épopée de
2022, déjà en demi-finale. Mais les Mancuniens et leur ovni
Erling Haaland sont encore loin du top 4 européen car il
faudra d'abord passer l'obstacle Bayern Munich, impres-

sionnant de solidité face au Paris SG en huitièmes de
finale. 

"C'est encore une petite finale. Après Paris, c'est à nou-
veau une équipe qui a beaucoup de qualités, pour moi la
plus forte équipe", a réagi Hasan Salihamidzic, directeur
sportif du club bavarois.

Pour Pep Guardiola, l'entraîneur de City, c'est égale-
ment des souvenirs qui remontent, lui qui a dirigé l'effectif
bavarois de 2013 à 2016, sans jamais soulever la coupe
aux grandes oreilles. 

Le Catalan ne l'a toujours pas fait non plus avec City,
mais l'arrivée de Haaland, auteur d'un quintuplé historique
mardi contre Leipzig (7-0), doit lui permettre de franchir un
palier dans la quête du premier sacre en C1 de Manchester
City.

Cette partie de tableau royale est forcément contrebal-
ancée par deux autres quarts moins clinquants sur le papi-
er, Benfica-Inter Milan et AC Milan-Naples. 

Trois clubs italiens – une première depuis 2006 – et une
écurie portugaise pour une place en finale, c'est une rareté
ces dernières saisons : pour l'Italie, il faut remonter à 2017
et la Juventus Turin pour retrouver un finaliste. Quant aux
équipes lusitaniennes, elles rêvent de finale depuis le titre
du FC Porto en 2004.

Avant de penser à une finale, les Italiens visent déjà une
demie. Et le Napoli, étincelant leader de Serie A qualifié
pour le premier quart de son histoire, devra maîtriser le
champion national en titre milanais et son attaquant
français Olivier Giroud. Clin d'œil du calendrier, les deux
formations se croiseront déjà une dizaine de jours plus tôt
en Championnat.

Les Rossoneri seront d'autant plus survoltés qu'un
derby milanais pourrait les attendre en demi-finale, si l'Inter
de Romelu Lukaku vient à bout des Lisboètes de Benfica,
très fringants cette saison (groupe remporté devant le PSG,
une seule défaite en 24 matches en championnat).

Sports

Équipe de France : place aux jeunes, Deschamps dévoile sa
première liste des Bleus post-Mondial

Dans sa première liste depuis la finale
de Coupe du monde perdue contre

l'Argentine, Didier Deschamps a laissé
une large place au renouvellement. Le

défenseur de Chelsea Wesley Fofana, le
milieu niçois Khéphren Thuram et le gar-

dien de but lensois Brice Samba sont
appelés pour la première fois.

La liste était très attendue par les fans de
l'équipe de France. Après la défaite en

finale de Coupe du monde et les retraites
internationales d'Hugo Lloris, Raphaël
Varane, Steve Mandanda et Karim
Benzema, une nouvelle ère s'ouvre pour
l'équipe de France. 

Wesley Fofana (Chelsea), Khéphren
Thuram (OGC Nice) et le gardien de but
Brice Samba (RC Lens) ont reçu jeudi 16
mars leur première convocation pour le
rassemblement de mars, aux côtés d'Olivier
Giroud (36 ans), rappelé par le sélection-
neur Didier Deschamps.

Ils profitent notamment de l'absence de
plusieurs habitués comme Presnel
Kimpembe, Lucas Hernandez, Paul Pogba,
N'Golo Kanté, Ousmane Dembélé ou
encore Christopher Nkunku, tous diminués
par des pépins physiques.

Malgré ces contraintes, Deschamps a
toujours eu le souci de "préparer le moyen
terme", a-t-il assuré jeudi devant la presse.
Il faut "avoir des réponses pour l'avenir tout
en gardant la compétitivité, car on sera
dans du costaud tout de suite".

Le début de la campagne qualificative
pour l'Euro-2024 en Allemagne, face aux

Pays-Bas le 24 mars à Saint-Denis et le 27
mars contre l'Irlande à Dublin, s'écrira donc
avec trois nouveaux visages, et notamment
celui de Brice Samba.

À 28 ans, le portier de Lens va enfin
pénétrer dans le Château de Clairefontaine,
lundi, et compléter un trio inédit avec Mike
Maignan, nouveau numéro un dans la cage
désertée par Lloris, et avec Alphonse
Areola, un régulier du banc français.

Réputé explosif et fiable, notamment
dans le jeu au pied, le dernier rempart de la
meilleure défense de Ligue 1 a doublé
Alban Lafont, plus jeune (24 ans) et qui
"mériterait aussi" d'être appelé, selon
Deschamps.

Les frères Thuram réunis

Le gardien passé par Evreux, Le Havre

et Marseille, comme le néo-retraité Steve
Mandanda, va connaître les joies du tradi-
tionnel "bizutage" en chanson auquel
doivent s'astreindre les nouveaux venus
chez les Bleus. Mais il ne se sentira pas
seul puisque Wesley Fofana et Khéphren
Thuram y auront droit également.

Venu des Espoirs (7 sélections), Fofana
a souvent frôlé les grands Bleus mais des
blessures multiples ont retardé l'échéance.
Sa montée en puissance à Chelsea, qu'il a
rejoint l'été dernier pour plus de 80 millions
d'euros, a achevé de convaincre
Deschamps qui le suit depuis longtemps.

L'ancien joueur de Saint-Etienne et
Leicester, âgé de 24 ans, s'invite dans la
dense concurrence des défenseurs cen-
traux au côté de Dayot Upamecano,
Ibrahima Konaté et William Saliba.

Les côtés seront dévolus à Jules
Koundé et Benjamin Pavard, à droite, tandis
que le flanc gauche sera occupé par Theo
Hernandez et Eduardo Camavinga, milieu
de terrain déjà utilisé à ce poste par le
sélectionneur durant le Mondial.

Le jeune milieu Khéphren Thuram va de
son côté retrouver à Clairefontaine son frère
aîné Marcus, également recensé parmi
cette première liste de l'année 2023.

Le Niçois de 21 ans profite certes du for-
fait de Pogba et Kanté, entre autres, mais il
a été préféré au plus expérimenté Mattéo
Guendouzi (7 sél.), moins rayonnant qu'au-
paravant avec l'OM, et à d'autres candidats
comme Valentin Rongier.

Silencieux sur le cas Benzema

La ligne d'attaque est la même qu'à la
Coupe du monde, à une exception près :

l'absence de Dembélé rouvre la porte à
Moussa Diaby (23 ans), non retenu pour le
Qatar mais dans une bonne passe à
Leverkusen. La huitième et dernière sélec-
tion de l'ancien Parisien remonte à juin
2022.

À 36 ans, l'éternel Giroud a convaincu
Deschamps de prolonger encore leur his-
toire commune, longue de plus d'une
décennie. Le meilleur buteur de l'histoire
des Bleus, encore décisif lundi contre la
Salernitana (1-1) avec l'AC Milan, profite
aussi de l'absence de Benzema.

Le Madrilène a eu beau traiter de
"clown" et de "menteur" le sélectionneur,
celui-ci n'a pas souhaité remettre une pièce
dans la machine à polémiques. 

"J'ai eu à m'exprimer pour dire ce qu'il
s'était passé (concernant la blessure et le
départ de Benzema au Mondial, NDLR).
C'est un sujet clos, derrière, je ne vais pas
recommenter quoi que ce soit", a coupé
Deschamps. "Moi, l'important c'est l'avenir
et les 23 que vous connaissez".

Gardiens de but : Mike Maignan,
Alphonse Areola, Brice Samba

Défenseurs : Theo Hernandez, Jules
Koundé, Benjamin Pavard, Wesley Fofana,
Dayot Upamecano, Eduardo Camavinga,
William Saliba, Ibrahima Konaté

Milieux de terrain : Adrien Rabiot,
Aurélien Tchouaméni, Youssouf Fofana,
Khéphren Thuram, Jordan Veretout

Attaquants : Kylian Mbappé, Olivier
Giroud, Antoine Griezmann, Moussa Diaby,
Randal Kolo Muani, Kingsley Coman,
Marcus Thuram
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Premier League
Aston Villa 3-0 Bournemouth:

Les buts de Douglas Luiz, Jacob Ramsey et Emi Buendia
voient les hôtes prolonger leur invincibilité

Aston Villa a prolongé sa séquence
invaincue en Premier League à

quatre matchs en battant
Bournemouth 3-0 à Villa Park, qui
reste profondément en difficulté 

de relégation.

L'équipe d'Unai Emery a donné le
ton dès le début alors que Douglas

Luiz rentrait chez lui en sept minutes.
Mais Bournemouth a bien réagi et a
donné à Aston Villa un test égal pen-
dant une grande partie du match.

Ils se sont rapprochés juste après
l'heure de jeu quand Emiliano
Martinez a effectué un superbe arrêt
en plongeon pour empêcher le coup
franc tonitruant de Philip Billing.

Mais peut-être que leur moment le
plus brillant dans le jeu a été le retour
de David Brooks à la compétition
après sa bataille contre le cancer. Près
d'un an après avoir annoncé qu'il était
sans cancer en mai 2022, il a rem-
placé Jack Stephens à la 79e minute
pour sa première apparition en 18
mois.

Mais Bournemouth a capitulé dans
les 15 dernières minutes du match
alors qu'Aston Villa marquait deux fois
de plus. Un jeu tenace de Jacob
Ramsey (80) l'a vu marquer le deux-
ième but des hôtes, avant qu'Emi
Buendia (89) ne termine le match avec
son cinquième but de la saison.

Il voit Aston Villa passer au-dessus

de Chelsea et à la 10e place, avant le
match des Bleus contre Everton
samedi soir, en direct sur Sky Sports .
Bournemouth n'a pas pu capitaliser
sur sa victoire contre Liverpool le
week-end dernier et s'est glissé à la
19e place après la victoire de Leeds
contre les Wolves.

Aston Villa a profité de sa pression
initiale en prenant les devants en
moins de sept minutes. La tentative de
tir d'Ollie Watkins a touché le haut de
la zone, trouvant Leon Bailey sur la
droite. Il a ensuite tiré le ballon au
milieu - le pied tendu de Marcos
Senesi incapable de l'arrêter - avec
Luiz là pour rentrer à la maison.

Mais Bournemouth a bien réagi et
a eu une pléthore d'occasions. Le pre-
mier était presque un cadeau de John

McGinn car sa passe arrière bâclée
était presque verrouillée par Jaidon
Anthony. Billing a ensuite hoché la
tête, tandis que Dominic Solanke a
également vu un effort plié repoussé
par Martinez.

Aston Villa a également continué à
paraître dangereuse à l'avenir. Juste
avant la demi-heure, Watkins a été
joué au milieu par une belle passe de
Buendia, mais sa tentative de puce a
été étouffée par Neto.

Il y a eu un penalty tardif en pre-
mière mi-temps pour Villa. Après un
virage court bien travaillé, le tir tonitru-
ant de Ramsey à distance a semblé
toucher Stephens à la main avant de
passer à côté. VAR a longuement
examiné l'incident, mais n'a pas
accordé de pénalité.

Brentford 1-1 Leicester:

Harvey Barnes termine le beau mouvement des 
Foxes pour gagner le match nul après le premier 

match de Mathias Jensen
Leicester a mis fin à une séquence de cinq défaites

consécutives avec un match nul 1-1 à Brentford,
Harvey Barnes terminant un bon coup 

pour l'égalisation.

Le résultat n'a pas fait grand-chose pour la position de
Leicester en championnat - ils restent 16e, maintenant

un point au-dessus de la zone de largage - mais le patron
sous pression Brendan Rodgers aura été encouragé par la
façon dont son équipe a changé l'élan du match après la
pause.

Brentford a capitalisé sur une finition inutile des visiteurs
en première mi-temps, Mathias Jensen (32 ans) tirant à la
maison une frappe déviée après qu'une routine de coin ait
provoqué le chaos dans la surface de Leicester.

Les Foxes avaient perdu les huit occasions où ils
avaient traîné en Premier League à la mi-temps cette sai-
son, mais n'avaient eu besoin que de sept minutes en sec-
onde période pour revenir au niveau dans l'ouest de
Londres, avec l'industrie de Kiernan Dewsbury-Hall au
milieu de terrain suivie d'une amende à travers balle de la
finition soignée de James Maddison et Barnes.

Cela s'avérerait être le seul tir cadré de Leicester du
match mais, après quelques semaines frustrantes qui les
ont vus perdre quatre matchs de suite en Premier League
et s'écraser de la FA Cup à domicile contre l'équipe de
championnat Blackburn, cela se sentira comme un pas
positif.

Brentford a fait expulser le remplaçant Shandon
Baptiste dans les dernières minutes après avoir récupéré
deux cartons jaunes rapides, mais le match nul prolonge
leur invincibilité à domicile à 10 matchs de Premier League.
Ils évoluent à égalité de points avec Brighton, septième,
dans la course pour une place de qualification européenne,
bien que les Seagulls aient deux matchs en main.

Après avoir vu son équipe marquer 21 buts en 11
matchs depuis la Coupe du monde, Rodgers a laissé
tomber le gardien Danny Ward pour le débutant en Premier
League Daniel Iversen et le Danois a regardé les
défenseurs lutter pour faire face à un départ rapide et direct
des hôtes.

Leicester semblait avoir traversé cette tempête, Barnes
et Patson Daka tirant hors cible alors que les visiteurs com-
mençaient à contrôler la possession. Mais, après un tir de
sommation de Bryan Mbeumo, Brentford s'empare de la
tête sur coup de pied arrêté juste après la demi-heure.

Un corner bien travaillé a semé le chaos dans la surface
et quand il s'agissait de Jensen, il a frappé avec conviction
et a eu de la chance avec une déviation pratique. C'était la
10e fois consécutive que Leicester concédait le premier but
d'un match de Premier League.

Il n'y avait aucun tir cadré en première mi-temps de
Leicester et leur manque de pointe semblait être à nouveau
au point, mais à la 52e minute, ils ont produit un beau mou-
vement d'équipe pour revenir dans le match. Dewsbury-
Hall a protégé le ballon de quelques défis, a nourri
Maddison dans le dernier tiers et le meneur de jeu s'est
glissé à Barnes pour soulever le ballon au-dessus de David
Raya.

Nottingham Forest 1-2 Newcastle:

Alexander Isak double les
espoirs des Magpies en

Ligue des champions
La pénalité de temps additionnel d'Alexander Isak
a vu Newcastle revenir de l'arrière pour gagner 2-1
à Nottingham Forest en difficulté et renforcer ses

espoirs en Ligue des champions.
Forest a fait la percée contre le cours du jeu après 26 min-
utes quand Emmanuel Dennis a profité d'une erreur de
Sven Botman pour donner brillamment de l'avance à son
équipe, seulement pour que Newcastle égalise les choses
dans les arrêts de jeu en première mi-temps grâce à la fini-
tion scandaleuse d'Isak.

Après que le remplaçant Elliot Anderson ait vu un tout
premier but compétitif pour son équipe exclu par l'arbitre
assistant vidéo pour hors-jeu, Newcastle a mérité à juste
titre les trois points lorsque Moussa Niakhate a géré la sur-
face dans le temps d'arrêt avec Isak faisant le reste à par-
tir de l'endroit.

En conséquence, Newcastle s'est déplacé à moins d'un
point de Tottenham Hotspur à la quatrième et dernière
place de la Ligue des champions, tandis que l'équipe de
Steve Cooper reste 14e du tableau, deux points au-dessus
de la zone de largage, mais ayant maintenant joué un
match plus de quatre de les six clubs en dessous d'eux.

Cela faisait 24 ans que Forest n'avait pas accueilli
Newcastle en Premier League, une saison qui s'est ter-
minée par leur rétrogradation, et l'équipe de Cooper a com-
mencé ce concours comme une équipe combattant la relé-
gation alors que les visiteurs dominaient les premiers
échanges.

Newcastle a eu la malchance de ne pas prendre les
devants à la 12e minute après qu'un coup franc astucieux
ait surpris la défense de Forest en train de faire la sieste,
seulement pour que le tir d'Isak à travers la surface de
réparation soit dévié sur sa propre barre par l'étirement
Renan Lodi.

Cependant, juste au moment où il semblait que les
Magpies transformeraient leur première pression en pre-
mier but de la soirée, Forest a pris les devants après une
erreur de Botman, qui n'a pas vu Dennis se cacher dans la
surface lors du retour à Nick Pope.

L'international nigérian avait encore du travail à faire
pour trouver le filet, et il a produit un superbe jeton qui flot-
tait sur Pope et Kieran Trippier sur la ligne.

Newcastle a continué à pousser pour égaliser, frappant
à nouveau les boiseries 10 minutes avant la mi-temps
lorsque le tir de Sean Longstaff depuis le bord de la surface
a été dévié sur la barre, cette fois par le tacle glissé de
Felipe.

Mais l'équipe d'Eddie Howe a à juste titre égalisé avec
pratiquement le dernier coup de pied de la première mi-
temps grâce à un but sensationnel d'Isak, qui a réussi
d'une manière ou d'une autre à ramener à la maison le cen-
tre flottant de Joe Willock depuis la ligne droite alors qu'il
semblait que le centre était derrière l'international suédois.
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Southampton 3-3 Tottenham:

Les Spurs jettent une avance de deux buts pour 
manquer la troisième place

Tottenham a perdu une avance de
deux buts à Southampton alors que la

pénalité de temps d'arrêt de James
Ward-Prowse a sauvé un match nul 

3-3 qui a vu les Spurs rater la chance
de se déplacer troisième.

L'équipe d'Antonio Conte, qua-
trième, semblait dépasser

Manchester United en prenant une
avance de 3-1 à la 74e minute.

Mais Theo Walcott a inspiré un
retour tardif à Southampton alors que
son arrivée à bout portant a été suivie
par le penalty de Ward-Prowse à la
93e minute pour assurer un match nul
vital pour l'équipe locale qui les main-
tient à deux points de la sécurité.

Che Adams avait amené les Saints
au niveau 43 secondes en seconde
période après le premier match de
Pedro Porro dans le temps d'arrêt de
la première mi-temps – son premier
but à Tottenham.

La tête de Harry Kane a remis les
visiteurs devant avec Ivan Perisic mar-
quant son premier but pour le club
pour donner aux Spurs une avance de
deux buts.

Mais les frappes de Walcott et
Ward-Prowse ont mis un frein aux
quatre premiers espoirs de l'équipe du
nord de Londres, car ils se situent
désormais à seulement deux points
au-dessus de Newcastle, cinquième,
qui a deux matchs en main.

Une première mi-temps stop-start
a vu quatre remplacements forcés par

blessure au cours des 37 premières
minutes.

Southampton a perdu les deux
défenseurs centraux - Armel Bella-
Kotchap et Jan Bednarek - leur don-
nant un nouveau couple de
Mohammed Salisu et Ainsley
Maitland-Niles, tandis qu'un
Richarlison en larmes n'a duré que
cinq minutes pour les Spurs, qui ont
également dû remplacer Ben Davies.

Porro a gaspillé deux bonnes
ouvertures pour donner l'avantage aux
Spurs, mais n'a commis aucune erreur
lors de la troisième tentative dans la
première minute du temps d'arrêt de la
première mi-temps alors qu'il martelait
la barre transversale après avoir été
choisi par Heung-Min Son.

Mais Southampton a réagi immédi-
atement après la mi-temps alors que
Walcott a aligné Adams, qui a égalisé
pour son 10e but de la saison toutes
compétitions confondues.

Kane a rétabli l'avance des Spurs à

la 65e minute en propulsant une tête
au poteau arrière du centre habile du
remplaçant Dejan Kulusevski.

Le 21e but de la saison en Premier
League du capitaine anglais était
également son neuvième but de la tête
cette saison, égalant le record d'une
saison de Duncan Ferguson dans la
compétition de 1997-98.

Tottenham semblait alors prêt pour
les trois points lorsque le remplaçant
Perisic a marqué son premier but à
Tottenham lors de sa 36e apparition
avec une volée vers le bas à la 74e
minute.

Mais à peine trois minutes plus
tard, les Saints ont pu revenir dans le
match lorsque Walcott a terminé le
renversement de Sekou Mara à bout
portant.

Southampton a ensuite eu la
chance de terminer le retour quand ils
ont reçu un penalty à la 90e minute
après que le remplaçant des Spurs,
Pape Sarr, ait attrapé Maitland-Niles
dans la surface sur un corner.

Ward-Prowse, qui avait raté ses
deux derniers tirs au but, ne s'est pas
trompé cette fois pour égaliser devant
son ancien coéquipier de
Southampton, Fraser Forster.
Les Spurs ont presque arraché la vic-
toire avec la dernière touche du
match, mais Clément Lenglet s'est
dirigé vers le centre de Perisic pour
couronner un après-midi frustrant pour
l'équipe de Conte.

Chelsea 2-2 Everton:

Ellis Simms marque le 
premier but des Toffees
pour remporter un point
vital à Stamford Bridge

Ellis Simms a marqué son premier but à Everton à la
89e minute à Stamford Bridge pour revendiquer un point

vital dans le combat de relégation des Toffees et 
stopper la récente résurgence de Chelsea.

Chelsea avait rebondi d'une forme épouvantable au
début de l'année en remportant ses trois derniers

matches dans toutes les compétitions et ils auraient dû en
faire quatre de suite après avoir pris deux fois la tête con-
tre Everton.

Joao Felix a roulé le premier des Blues contre Jordan
Pickford via le poteau sept minutes après la pause seule-
ment pour que les hôtes permettent à la complaisance de
s'infiltrer dans leur jeu, ce qui a permis à Abdoulaye
Doucoure de jeter un coup d'œil juste au-dessus de la ligne
pour égaliser pour les visiteurs à la 69e minute.

Chelsea a réussi à riposter par Kai Havertz sept min-
utes plus tard lorsqu'il a converti un penalty après une faute
sur Reece James, mais les Blues l'ont de nouveau jeté,
Simms dépassant facilement Kalidou Koulibaly avant de
voir son tir se tortiller devant Kepa Arrizabalaga alors que
les Toffees continuaient. leur combat fougueux contre la
chute.

Après avoir semblé se diriger vers la relégation sous
l'ancien patron de Chelsea Frank Lampard fin janvier, la
renaissance d'Everton sous Dyche s'est poursuivie dans
l'ouest de Londres grâce à une autre performance impres-
sionnante.

Les Toffees n'ont pris que deux points lors de leurs huit
derniers matchs de Premier League sous Lampard, mais
en ont gagné 11 lors des huit premiers matches de Dyche
en charge, une démonstration claire de l'impact positif de
l'ancien patron de Burnley.

Everton a frustré Chelsea tout au long de sa rencontre
de samedi soir, avec un défenseur apparemment sur le
chemin du ballon à chaque fois qu'il s'approchait du but de
Pickford pendant une première mi-temps de quelques
occasions claires.

La résistance des visiteurs a finalement été brisée par
Felix après avoir récupéré le faible dégagement de Michael
Keane pour guider le ballon dans le coin le plus éloigné,
mais les qualités de combat d'Everton étaient visibles alors
qu'ils se battaient pour revenir au niveau grâce à
Doucoure, qui a fait passer la tête de James Tarkowski
devant Kepa de près. .

Une rare erreur de Tarkowski et Ben Godfrey, qui se
sont combinés pour faire trébucher James, a permis à
Havertz de marquer son troisième but en autant de matchs
sur place, mais Everton ne devait pas être refusé alors que
Simms chargeait dans la région de Chelsea et mettait fin à
leur match de trois. course gagnante.

Le résultat place l'équipe de Dyche à la 15e place et à
deux points de la zone de largage, tandis que l'équipe de
Graham Potter a raté l'occasion de combler l'écart sur
Tottenham, quatrième, et se classe 10e, à 11 points des
quatre premiers.

Wolves 2-4 Leeds:

L'équipe de Javi Gracia hors de la zone de relégation de la
Premier League avec une victoire à Molineux

Leeds a quitté la zone de relégation de
la Premier League grâce à une victoire

palpitante 4-2 contre les Wolves à
Molineux.

Jack Harrison a donné l'avantage à
l'équipe de Javi Gracia après six

minutes et lorsque Luke Ayling et le
remplaçant Rasmus Kristensen -
quelques secondes après son arrivée
- ont prolongé l'avance en seconde
période, les points semblaient être
assurés.

Mais un retour des Wolves a suivi
avec un but époustouflant de Jonny et
un effort dévié de Matheus Cunha
remettant le jeu en balance. Le carton
rouge suivant de Jonny a stoppé l'élan
de l'équipe locale et le but de Rodrigo
l'a finalement scellé.

Après que Leeds ait commencé la
journée dans la zone de relégation,
l'équipe de Gracia est désormais 14e
au classement de la Premier League -
à une place et un point derrière les
Wolves de Julen Lopetegui. Et ce sont
les Wolves qui seront les plus nerveux
après cette performance, une deux-
ième défaite consécutive qui ne les
laisse qu'à trois points d'avance sur la
zone de relégation.

Les dernières étapes du jeu ont été
décousues à la suite d'une série de
critiques VAR, la première menant au
carton rouge de Jonny après que le
joueur eut initialement reçu un carton
jaune de l'arbitre Michael Salisbury.

Le second était plus controversé
car Salisbury avait été chargé par le
VAR de vérifier une faute sur Adama
Traoré dans la préparation du but de
Rodrigo. Marc Roca a retiré le maillot
de l'ailier mais l'arbitre a semblé
décider que ce n'était pas assez
important pour refuser le but.

Cela a déclenché des scènes de
colère et de frustration parmi les
joueurs du banc des Wolves, Matheus
Nunes recevant un carton rouge alors
qu'il ne figurait pas dans le match.

Wilfried Gnonto était le joueur le
plus brillant sur le terrain au début,
tourmentant les défenseurs sur le
flanc gauche. Son coupé ne
demandait qu'à être tiré dans le filet et
Harrison l'a fait, battant Jose Sa avec
un tir haut à gauche du gardien de but.

Le but de Cunha en deuxième mi-
temps a mis fin à une séquence de
plus d'un an depuis qu'un attaquant a
marqué un but en Premier League

pour les Wolves, mais ils ont une fois
de plus gaspillé. Daniel Podence,
Pedro Neto et Nelson Semedo ont
tous raté de bonnes occasions avant
la pause.

Ils ont été punis pour cela au début
de la seconde période lorsque Luke
Ayling a trouvé de l'espace au deux-
ième poteau pour hocher la tête dans
le coin droit de Roca. Lorsque
Kristensen est venu rapidement
déposséder Jonny et se faufiler dans
le coin du filet, cela aurait dû donner à
Leeds le contrôle total.

Le jeu ne s'est jamais senti comme
ça et le retour des Wolves n'a pas été
une énorme surprise, même si la
nature des buts était dramatique. Illan
Meslier est sorti de sa surface pour
balayer mais a ensuite vu le ballon
déposé au-dessus de sa tête à longue
distance par Jonny.

Le tir dévié de Cunha, puis Meslier
et les Wolves à contre-pied semblaient
en bonne forme pour tirer quelque
chose du match avec Molineux à bas-
cule. Le carton rouge de Jonny a
changé cela, une faute de crampons
sur Ayling après avoir perdu le con-
trôle du ballon.

C'était le bordel après ça avec la
température qui montait sur le terrain
et sur les bancs. Mais dans la foulée,
bien que les Wolves aient blâmé l'arbi-
tre, ils réfléchiront à leur propre négli-
gence. Pour Leeds, cela ressemble à
une journée énorme dans leur saison.


